
 

Paru le 7 mai 2022  

 

Niffer: du cinéma sous les étoiles à l'écluse Le Corbusier 

 

Une séance de cinéma solidaire sera proposée dans la soirée du samedi 14 mai sur le site sécurisé de 

l'écluse secondaire de Kembs-Niffer, dont la réhabilitation se prépare pour 2023. Des visites guidées 

seront proposées dans l'après-midi. 

 

Il y a peu de chance qu'un bateau de plaisance se décide à emprunter de nuit l'écluse secondaire de 

Kembs-Niffer, l'unique ouvrage conçu en Alsace par l'architecte Le Corbusier. Si c'est le cas, le soir du 

14 mai, les navigateurs se frotteront les yeux à la vue du grand écran de cinéma et des spectateurs 

étendus sur leurs transats et enroulés dans leurs couvertures. Le temps des manoeuvres, réalisées à 

distance depuis l'écluse principale située plus loin vers Niffer, ils verront quelques scènes du film 

fantastique La forme de l'eau , quatre Oscar en 2018. Le sas de l'écluse sera sécurisé par des barrières 

avec un parcours dédié à la déambulation. Du cinéma en plein air au bord du canal du-Rhône-au-Rhin, 

« c'est une grande première pour VNF Strasbourg », relève Nathalie Kohlmayer, responsable 

valorisation promotion pour Voies navigables de France. L'expérience a déjà été tentée le long du canal 

du Midi dans le cadre de la replantation d'arbres. Cette journée s'inscrit dans le cadre du projet de 

rénovation du site dont la tour de contrôle (l'ancien poste de l'éclusier) et le bâtiment administratif 

(bureaux des douanes et de la navigation) ont été conçus par Le Corbusier en 1961. Depuis 2005, ils 

sont inscrits aux monuments historiques. Il ne sera pas encore possible d'en visiter l'intérieur. 

 

Les travaux lancés en 2023 

« Toutes les recettes iront à la restauration, dont l'enveloppe globale est fixée à 1,8 M€. On voudrait 

signer le marché des travaux pour fin 2022, pour un lancement en 2023. C'est un chantier qui réunit 

énormément d'interlocuteurs, pour autant d'études préalables : la Drac (La Direction régionale des 

affaires culturelles) la fondation Le Corbusier, le Pôle béton du Laboratoire de recherche des 

monuments historiques … Tout cela est enclenché. » Le coût des travaux proprement dits s'élève à 854 

000 € (notre édition du 13 octobre 2021) pour rattraper les bétons, réparer les fissures, s'attaquer à 

l'instabilité du sol, le tout dans un contexte d'érosion, le site étant situé à découvert et proche de l'eau. 

La Mission patrimoine portée par Stéphane Bern va rapporter 300 000 €, auxquels s'ajoutent 31 278 € 

promis par les donateurs individuels et les mécènes. 


